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Il est inclus dans la
diatonique, d’une
gamme fondamentale
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Remémorons le développement diatonique, d’une
gamme ; Consiste au traitement des notes, qui
donne a chaque fois, les mémes termes modaux...

Avec les tétras, en développant un élément par sa
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le tétra n °3. Bien qu’en deuxiéme mode, il figure =

dans trois développements distincts !
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LA QUESTION :
-Pourquoi, les développements diatoniques des tétras, n’ont pas toujours les mémes relatives diatoniques ?
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